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Ne soyez pas surpris ! Un 
hélicoptère transpor-
tant une impression-

nante antenne de 20 mètres de 
diamètres va survoler le Quercy 
blanc demain ou après-demain, 
en fonction des conditions mé-
téo. Cette antenne aura pour but 
de sonder indirectement le sous-
sol et permettra de mieux con-
naître les réservoirs d’eau sou-
terraine du sud du Lot et du nord 
du Tarn-et-Garonne. Cette cam-
pagne de géophysique hélipor-
tée s’inscrit dans le cadre du pro-
jet ECORSE 82 dirigé par le Bu-
reau de recherches géologiques 
et minières (BRGM) de l’an-
tenne de Toulouse avec le Con-
seil départemental du Tarn-et-
Garonne. 

Quelle exploitation  
des ressources ? 
Ce survol et les mesures qui se-
ront faites, permettront aux géo-
physiciens de déterminer les li-
mites entre les couches géolo-
giques et de détecter la 
profondeur des nappes souter-
raines, jusqu’à 400 mètres de 
profondeur. « Nous allons pou-
voir mieux connaître les aquifè-
res* et l’épaisseur des calcaires 
du Jurassique de l’ère secon-
daire et des molasses (terrains 
calcaires, argileux et sableux). 
Ce qui nous permettra d’établir 
une carte en 3D de la région du 
Quercy blanc. » décrit Pierre Le 
Cointe, hydrogéologue au 
BRGM et chef du projet 

ECORSE 82. 
Pour l’instant, ce sera une phase 
de reconnaissance scientifique. 
Ensuite viendra certainement 
une seconde phase avec des 
mesures sur le terrain. « Nous 
pourrons créer de nouveaux fo-
rages ou puits dans des secteurs 
qui apparaîtront favorables où 
on pourra mesurer et suivre les 
niveaux et les débits de l’eau. » 
poursuit l’hydrogéologue qui 
travaille en binôme avec un géo-

logue. 
Mais la question de l’exploita-
tion des ressources en eau vien-
dra après quelques années 
d’études. « Cela ne relèvera plus 
de nos compétences. Ce sera 
une réflexion des pouvoirs pu-
blics et des différents acteurs. 
Nous, on apporte juste des élé-
ments pour aider à la prise de 
décision » tient à préciser Pierre 
Le Cointe. 
Grâce à cette campagne de géo-

physique héliportée, les experts 
gagnent en temps et en préci-
sion. Ils évitent ainsi de mener 
des recherches directement au 
sol et plus localisées. Mais il leur 
restera des heures de travail 
d’analyses et d’interprétations. 

Sarah Nabli 
*Terrain poreux permettant l’écou-
lement d’une nappe souterraine

L’IFMS s’intègre dans un projet global de réhabilitation du campus 
de Montauban./ Photo DDM, Manuel Massip

La présidente de Région Carole Delga se rendra ce jeudi 16 sep-
tembre à Montauban. Elle tiendra un point presse à la maison 
de « Ma Région » sur les principaux enjeux et projets du terri-
toire tarn-et-garonnais. Aux côtés notamment de Michel Weill, 
président du conseil départemental, elle inaugurera ensuite, à 
partir de 16 heures, le nouvel institut de formation aux métiers 
de la santé (IFMS) situé sur le campus de Montauriol. L’ouver-
ture de ce nouvel institut pour lequel la Région Occitanie a in-
vesti 4,4 millions d’euros s’intègre dans le projet global de réha-
bilitation du campus universitaire de Montauban. Doté d’équi-
pements modernes et adaptés à l’évolution des pratiques 
pédagogiques, l’IFMS de Montauban a accueilli plus de 300 
étudiants pour cette rentrée scolaire.

demain à Montauban environnement

2 PROJETS POUR 
UNE CAMPAGNE
Le projet ECORSE 82 a un coût 
de 160 mille euros financés 
pour moitié par l’Agence de 
l’eau Adour-Garonne, 20 % par 
le BRGM, 17,5 % par la Région 
et 12,5 % par le Conseil dépar-
temental. À elle seule, l’étude 
héliportée s’élève à 25 mille 
euros. Mais elle n’aurait pas pu 
être organisée sans la mise en 
place d’un autre projet d’une 
plus grande ampleur et qui a 
lieu en même temps. En effet, 
le projet Eaux-SCARS est un 
programme de recherche sur 
les eaux souterraines de nos 
départements voisins (Lot-et-
Garonne, Lot, Dordogne et 
Charente). L’hélicoptère est af-
frété par le prestataire danois 
SkyTEM. « Nous avons eu la 
chance de nous synchroniser 
avec le programme Eaux-
SCARS et de bénéficier de cette 
campagne en étant sur la con-
tinuité de leur route » souli-
gne Pierre Le Cointe.

L’hélicoptère va survoler le Quercy blanc avec une antenne de 20 mè-
tres de diamètres. /Photo BRGM

Un hélicoptère à la recherche 
de nos réserves en eau

Carole Delga vient 
inaugurer l’IFMS

Les représentants syndicaux de la 
biscuiterie Poult ont été informés, 
vendredi dernier lors du comité de 
groupe, de la fermeture définitive 
du site d’Aire sur Adour (Landes), 
avec la mise en place d’un plan de 
sauvegarde de l’emploi et la sup-
pression de 30 emplois sur le reste 
des établissements du groupe 
dans le cadre d’une gestion des 
emplois et des parcours profes-
sionnels (GEPP). 
Une manière de « structurer la po-
litique de gestion des ressources 
humaines », pour les délégués de 
Force ouvrière. Et cela, « au quoi 
qu’il en coûte et quels que soient 
les moyens, surtout humains, dans un seul but de performance. 
[…] Force ouvrière s’est toujours engagée dans ces discussions 
avec l’objectif de maintenir ou de créer des emplois. » 

En grève ce jeudi 
« La GEPP s’annonce brutale, prévient Robert Poncharreau, dé-
légué syndical central FO. On a demandé aux salariés de travailler 
sous Covid-19 lorsqu’il le fallait et ils l’ont fait ! Et quand la reprise 
s’annonce, on leur dit plan social et GEPP ! C’est scandaleux, in-
humain ! » En colère, les salariés de Poult Montauban seront en 
grève ce jeudi 16 septembre, dès 5 h du matin, devant l’usine de 
Montauban, à l’appel de Force ouvrière, CFDT et CFE/CGC. 

mouvement social
La grogne monte  

à la biscuiterie Poult

Depuis hier 16 heures, le Tarn-
et-Garonne fait partie des dépar-
tements concernés par une vigi-
lance orange pour « orages et 
pluie-inondation » émise par 
Météo France. La préfecture ap-
pelle les habitants et les usagers 
de la route à la plus grande pru-
dence. « Mardi en fin d’après-
midi, la situation devient très in-
stable avec le déclenchement 
d’orages isolés mais potentielle-
ment virulents ; avec des chutes 
de grêle parfois intenses. Après 

une accalmie en soirée, les ora-
ges reprennent et de fortes pré-
cipitations sont annoncées avec 
des cumuls importants sur de 
courtes durées. Les plus forts cu-
muls de pluie, autour de 30 mil-
limètres, sont attendus sur le 
pays de Serres. Les orages s’éva-
cuent vers l’est en fin de nuit », 
annonçait hier après-midi la pré-
fecture dans un communiqué. 
S’agissant des rivières, seul le 
tronçon de l’Aveyron entre Ville-
made et Varen, à l’est, est colorié 

en jaune sur la carte de Vigi-
crues : un risque de déborde-
ment pour l’heure limité, donc. 
C’est plutôt, en cas de très fortes 
averses, le débordement des fos-
sés ou la saturation des systèmes 
d’évacuation pluviale qui était à 
redouter hier soir et dans la nuit, 
comme cela avait été le cas jeudi 
soir dernier, en particulier sur la 
partie sud du département, sur 
un axe Aucamville-Montauban 
ainsi que sur le causse de Cay-
lus, des secteurs qui avaient reçu, 

localement, 70 à 80 mm de pluie 
en deux ou trois heures. Quant 
au risque de grêle, il donnera des 
cauchemars aux arboriculteurs, 
viticulteurs et aux producteurs 
de chasselas de Moissac. On est 
en pleine récolte des pommes et 
le raisin arrive bientôt à maturité 
sur certaines parcelles. C’est la 
récolte de l’année qui se joue en 
ce mois de septembre. 
Plus d’infos sur le site https://vi-
gilance.meteofrance.fr

nouvelle alerte météo hier soir

Toujours la menace des orages

Jeudi soir à Montauban, le boulevard Montauriol noyé par des 
pluies diluviennes/ Photo DR

Un mouvement de grève est 
programmé ce jeudi./ Photo 
DDM, archives.


